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 Le Locle 

 Découvrez « Blumi », 
 le dernier fl euriste de la ville 

©
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Entreprises  2-3

SDB et le garage 
Bonny (dé)roulent 
des mécaniques

Hockey 14-15

Star et Michael 
Neininger sont 
champions !

Chasse au trésor 16

C’est l’heure du 
grand face à face 
avec le trésor 

Dans les Montagnes, il y a des histoires qu’on aime conter, des lieux qu’on aime 
arpenter et des personnages qu’on aime rencontrer. Bernard Frey, dit « Blumi », 
en fait partie. Ouverte en 1953, l’enseigne familiale de plantes et de fl eurs a été portée 
durant longtemps par sa maman Ruth. Certains se souviennent probablement encore 
des jeunes livreurs à vélomoteur qui livraient les fl eurs aux quatre coins de la ville 
dans leurs hottes en osier. Dans un autre style, à l’air du temps, « Blumi » est l’homme 
qui se cache derrière l’horloge fl eurie de la Mère commune. Bon, vous aurez compris 
qu’il n’est pas vraiment derrière elle mais c’est lui qui l’a confectionnée plus de… 
86 fois déjà ! Notre reportage en page 8 !

L’édito

Par Anthony Picard

À la fi n, il n’y a pas que l’Allemagne 
qui gagne. Alors que les Abeilles 
du HCC en décousent ce soir face 
aux Bouquetins de Coire, d’autres 
hockeyeurs occupent le terrain. 
Ceux de Star Chaux-de-Fonds, 
club qui vient d’être sacré cham-
pion de groupe de 2e ligue en s’im-
posant face à Moutier, trois victoires 
à une. Ce succès de rang permet 
aux Stelliens d’aff ronter Bulle ce 
soir en terres gruériennes. Autre 
variété d’Abeilles : celles du « Street 
HCC », qui ont repris le chemin de 
la Charrière le week-end dernier. 
Bilan des pensionnaires de LNA : 
deux matches, une victoire face à 
Bonstetten et une défaite contre 
Sierre, gros bourdon des pati-
noires et des stades. Demain, pen-
dant que les maillots de Star et du 
HCC sécheront sur les Stewi, les 
joueurs du SHCC tenteront la gagne 
contre Oberwil, attendu dès 14 h 
à la Charrière.

À la fi n, tu peux 
gagner !

En parallèle, ce sera l’heure du 
dénouement dans la chasse au tré-
sor du Ô, qui allie astuce et rapi-
dité. Après avoir sorti du chapeau 
le chiff re ultime, il faudra trouver la 
cachette du coff re et introduire la 
combinaison gagnante pour accé-
der au trésor. Puisque nous sommes 
en pays horloger, rien ne sert de 
courir, il faut partir à point. C’est 
un dernier indice peut-être ?

Prochaine parution
Vendredi 13 mars 2026
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Une alliance qui roule ou une alliance au beau �xe ? Les deux mon Général ! 
Dans la vie, il y a des rapprochements qui surprennent parfois. Celui entre le 
garage Bonny et SDB constructions métalliques SA peut étonner à première 

vue. Comment relier la carrosserie et les moteurs avec les vérandas, les pergo-
las ou encore les stores ? Par un carport peut-être (abri extérieur couvert mais 

ouvert sur les côtés qui protège les véhicules des intempéries). Oui mais surtout 
par une amitié sincère entre les dirigeants des deux entreprises et un espace 
showroom exceptionnel de 900m2, répartis entre la rue du Collège 22 et 29. 
Largement de quoi faire cohabiter les nombreux modèles du garage Bonny 

et plusieurs réalisations (vérandas, pergolas…) signées SDB. Ce mélange 
des genres subtil et osé vous sera notamment proposé du 19 au 21 mars lors 

d’une expo de printemps des plus attrayantes !

SDB, 25 ans d’expérience. 
Le boom des constructions 
métalliques est-il toujours 
d’actualité ?
Absolument, en 2026, la demande 
reste soutenue, surtout pour les pro-
jets sur mesure ! En acier, en alumi-
nium ou en inox, nous travaillons les 
différents métaux qui s’inscrivent 
dans les enjeux actuels de la construc-
tion, notamment pour leur durabilité, 
leur longévité et leur précision. En 
25 ans, notre marché – d’abord dédié 
à l’industrie – s’est étendu à des solu-
tions architecturales, autant pour les 
entreprises que pour l’habitat privé. 

Vérandas, pergolas, stores, une 
nouvelle corde à votre arc ? 
Le phénomène répond à l’évolution 
de notre entreprise et à son expertise 
du métal qui permet d’élargir notre 
palette de prestations aux privés. 
Vérandas, pergolas et protections 

solaires complètent notre savoir-faire 
industriel. Le prolongement de nos 
activités s’étend à des solutions sur 
mesure répondant à de nombreux cri-
tères tels que la durabilité avec l’usage 
de matériaux entièrement recyclables.

Quels sont les arguments 
adaptés aux entreprises et aux 
particuliers ? 
Nos clients bénéficient du même 
accompagnement. De l’idée à la réa-
lisation ainsi que pour l’entretien, les 
entreprises et les particuliers ont la 
garantie que SDB sera présente des 
années plus tard. Que ce soit pour une 
usine ou un privé, chacun béné�ce de 
notre expérience dans l’élaboration 
de solutions uniques, alliant design, 
confort et qualité. 

Votre showroom chez Bonny, 
une exposition permanente ou 
montée pour vos 25 ans ? 

 SDB constructions métalliques SA et garage Bonny 

Une alliance qui 
roule au beau fixe !

SDB constructions métalliques SA – 
25 ans dans l’expertise du métal !
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Envie de remplacer votre cuisine ???

                     Rue de la Serre 40       2300 La Chaux-de-Fonds       032 913 26 07       info@fredy-marti.ch

Cuisine Veriset

Made In Swiss

De la conception à la pose,nous nous occupons de tout.
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Garage Bonny –
Du conseil, des compétences et 

du concret pour concurrencer internet !

Un garagiste et un constructeur 
métallique se mettent ensemble, 
pourquoi ? 
Si la corrélation des métiers n’est 
pas forcément évidente (quoi que ?!), 
celle de notre amitié l’est beaucoup 
plus. Les patrons de SDB étaient 
à la recherche de locaux avec une 
belle hauteur sous plafond et nos 
infrastructures cochaient toutes les 
cases. C’est un plaisir de partager 
notre halle d’exposition et d’accueillir 
cette nouvelle clientèle.

Chez Bonny, bientôt 100 ans 
au volant, qu’est-ce qui est resté 
pareil ? 
La famille Bonny bien évidemment ! 
Avec mon frère Mathias – la 4e géné-
ration – nous soutenons notre papa 
François. Au � l des ans, notre métier a 
évolué mais la famille est restée � dèle 
à son ADN de proposer le moyen de 
transport adapté à chaque conducteur. 
Ce qui a changé, c’est la rapidité avec 
laquelle les technologies ont évolué 
et le rythme à adopter pour suivre et 
former nos équipes. Pour le garage 
Bonny, l’important est de continuer 

à satisfaire notre clientèle de la meil-
leure des manières, dans un contexte 
en constante évolution.

Hybride, électrique, essence 
ou diesel, comment faire son 
choix ?
Vouloir ou pouvoir imposer une 
seule technologie à tout le monde 
est illusoire. Chaque pro� l de client 
a ses propres besoins et nous avons la 
chance de disposer d’une large gamme 
de véhicules dotés d’un grand éven-
tail de motorisations répondant à un 
maximum de demandes. Pour propo-
ser le meilleur modèle, nous écoutons 
puis conseillons notre clientèle a� n de 
cibler la technologie la mieux adaptée, 
ce qui n’est pas toujours évident.

Des portes ouvertes du 
19 au 21 mars, le e-commerce 
n’a donc pas pris le dessus ? 
En 2026, comment ignorer Internet 
qui prend une place monumentale 
dans la société et aussi dans notre 
métier. En général, le client vient 
au garage après avoir effectué ses 
recherches en ligne. Ceci démontre 

que le garage physique conserve ses 
atouts pour voir les modèles, e¢ ectuer 
des essais ou pour commander le véhi-
cule, sans oublier la partie après-vente 
qui nécessite des contacts et des dis-
cussions sur place. Dans l’automobile, 
les montants investis sont importants 
comme le sont les contacts en présen-
tiel. Nos showrooms servent à ça.

Renault, Nissan et Dacia, 
comment aider l’automobiliste 
à s’y retrouver ? 
Ces trois marques sont complémen-
taires et ne se cannibalisent pas. Dacia 
est prédestinée aux clients cherchant 
un véhicule � able à budget attractif. 
Renault est recommandée pour celles 
et ceux qui recherchent davantage de 
confort et de plaisir de conduire. Et 
Nissan éto¢ e sa gamme de plusieurs 
4x4, une particularité de plus en plus 
rare dans l’o¢ re actuelle.

Jeudi 19 et vendredi 20 mars
: 
de 8 h à 12 h et de 13 h 30 à 18 h.
 Samedi 21 mars
: de 9 h à 16 h 

non-stop
!

Durant ces 3 jours, 
bénéfi ciez du lavage 
off ert ainsi que d’un 
rabais de 5 centimes 
par litre chez le garage 
Bonny. Profi tez aussi 
de 10 % de rabais 
sur les produits de 
SDB constructions 
métalliques SA !

Le showroom s’inscrit dans une 
volonté durable de présenter des 
exemples concrets de réalisations, de 
toucher et de choisir les matériaux, 
et de présenter notre savoir-faire. Les 
portes ouvertes organisées à l’occasion 
de nos 25 ans constituent un moment 
fort permettant aux visiteurs de 
découvrir nos solutions dans un cadre 
réel et inspirant.

Les Montagnes ne manquent 
pas de soleil, quelles sont les 
tendances chez les clients ?
Dans nos montagnes, le soleil est un 
véritable allié et nos clients l’ont bien 
compris. Ils cherchent aujourd’hui 
à profiter pleinement de l’astre en 
installant des protections solaires 
performantes. Structures légères et 
robustes, solutions sur mesure alliant 
gestion thermique, optimisation de la 
lumière et intégration esthétique sont 
au cœur des attentes.
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Du 01/03 au 30/04/2026
Achetez des produits Weber et recevez

jusqu’à CHF 150.- en retour !

Grande-Rue 7 - 2400 Le Locle - 032 931 40 15

www.duboisquincaillerie.ch

info@duboisquincaillerie.ch

BESOIN DE CHANGER VOS 
PORTES OU FENÊTRES ? 

www.haskarenov.ch 
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Des bas

Chasse au trésor 
rassembleuse partout 

dans le Haut
Notre chasse au trésor de 5 semaines 
à travers les Montagnes neuchâte-
loises a rassemblé plus encore que 
ce qu’on imaginait. Vos nombreux 
retours, vos félicitations et votre 
émerveillement face à l’aventure 
que nous vous avons proposée nous 
ont touchés (mais ce n’est pas pour 
autant qu’on a lâché trop facilement 
des indices, désolé…) Des jeunes, 
des moins jeunes, de anciens, des 
très anciens : vous vous êtes par-
fois regroupés pour mieux faire 
circuler les idées et décrypter nos 
énigmes. Le vendredi après-midi ou 
le vendredi soir étaient même voués 
à cette quête en commun pour cer-
tains. Des cercles de jeu nous ont 
fait savoir qu’ils avaient beaucoup 
apprécié. À toutes et tous : un grand 
MERCI et rendez-vous en page 16 
pour le dénouement et le dernier 
face à face pour l’un ou l’une d’entre 
vous ! La semaine prochaine, vous 
saurez tout… (kva)

Qu’ils se taisent… 
Par pitié !

Déjà pas toujours utiles, pour ne 
pas dire parasites, inª uenceuses et 
inª uenceurs exilé·es (� scalement) à 
Dubaï n’ont rien trouvé de mieux à 
faire que de surfer sur la guerre et 
les frappes iraniennes de riposte sur 
di¢ érents pays du Golfe pour faire 
parler. La décence et l’indécence a 
ses limites : on veut bien que ces mes-
sieurs dames nous parlent de sham-
poing, d’aspirateur, de dentifrice et 
autres produits miracles mais qu’ils 
gardent leurs morales sans morale 
pour eux… par pitié ! (kva)

Des o
 L’actu en images 

1er mars : un jour à jeter
par la fenêtre ?

Patriotes et révolutionnaires de tous les pays (surtout du canton 
de Neuchâtel en fait), détendez-vous ! Non ! Il ne s’agit pas de lancer par 
la fenêtre la symbolique de cette journée du 1er mars mais de coller avec 
l’édition 2026 qui a été marquée par des fenêtres météo plus ou moins 

belles durant la journée pour les marcheurs ainsi que des fenêtres 
de capture qui ont fait la grogne quasi unanime des pêcheurs. Allez, 

mettons le nez à la fenêtre pour mieux comprendre. 

Truites
: de 32 à 45 centimètres, 
on remet aussi à l’eau
!
« Il n’y a déjà plus beaucoup de pois-
sons dans nos rivières et on nous 
impose encore des fenêtres de cap-
ture. Du coup, je n’ai pas arrêté de 
remettre à l’eau mes truites », pestait 
Paulo en � n de journée du 1er mars, 
date de l’ouverture de la pêche. Pour 
les non-initiés, ces fenêtres de cap-
ture sont des tailles de poisson qui 

correspondent à celles des meilleurs 
reproducteurs. Comme l’idée est de 
protéger ces reproducteurs, il n’est 
plus possible de les capturer. Pour 
les truites, cette fenêtre est de 32 à 
45 centimètres (et entre 35 à 55 cm 
dans le Doubs). « Je ne sais pas qui 
a pris cette décision mais je pense 
qu’il n’y connaît rien à la pêche », 
s’emportait à son tour Claude. 
D’autres passionnés se montraient 

plus… mesurés :  « Cette idée de 
fenêtre de capture est surtout stu-
pide car elle arrive trop tard. Il 
aurait fallu le faire il y a au moins 
15 ans pour avoir un réel impact. » 
Mais tout n’est pas à jeter pour 
autant dans cette journée, et encore 
moins par la fenêtre. La preuve avec 
ces photos de notre rubrique L’actu 
en image qui se met même au pluriel 
pour l’occasion ! kva
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CAMIONS BASCULANTS - MALAXEURS AVEC TAPIS
POMPE À BÉTON - DÉNEIGEMENT

Rue du Collège 72
CH-2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 56 28

Carrière
Terrassement
Transports
Démolition
Béton

La Joux-Perret 4 
2300 La Chaux-de-Fonds

Tél. 032 968 45 88
info@brechbuhler.ch 
www.brechbuhler.ch

Brechbühler & Cie SA
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 Anniversaire 

Petit à petit, Le Ô  fait son nid !
Petit à petit, Le Ô fait son nid dans les Montagnes neuchâteloises et même au-delà grâce à notre site 
Internet (Le-O.ch) et nos réseaux sociaux de plus en plus massivement suivis. Né le 25 février 2022, 

votre journal entre déjà dans sa 5e année de rayonnement. Apprécié et reconnu en tant 
que « voix des Montagnes », il vise à con�rmer son statut de média lu et attendu par le lectorat. 

On fait le point sur les dé�s actuels et à venir avec son éditeur et fondateur Anthony Picard.

Par La rédaction

Anthony Picard, l’année 2026 
est charnière pour votre jour-
nal qui se dirige gentiment 
mais sûrement vers La Chaux-
de-Fonds Capitale culturelle 
suisse 2027. Une belle occa-
sion pour servir encore une 
fois de lien entre la population 
et la vie régionale ?
Nous entrons dans notre 5e année 
nourris d’expériences prometteuses. 
Informer et divertir, avec comme 
priorité l’actu des Montagnes, est au 
cœur du dé� que nous relevons dans 
le format papier, sur Le-O.ch et au 
travers nos réseaux sociaux, vous 
l’avez dit. La santé du Ô est bonne et 
va en s’améliorant. Après la période 
de lancement, nous investissons 
dans notre consolidation qui passe 
par la couverture encore plus vaste 
des petits et des grands moments 
qui font vivre la région. La Chaux-
de-Fonds Capitale culturelle suisse 
2027 sera un de ces événements 
retentissants pour la Suisse qui doit 
résonner dans toute la région pour 
être une réussite. Le Ô espère bien 
jouer le rôle de caisse de résonnance 
qui fait son succès !

On a vu pas mal de nouvelles 
rubriques faire leur apparition 
depuis une année. Des 
portraits, des enquêtes, des 
bonnes adresses et même une 
chasse au trésor. Proposer 
du contenu local, de l’investi-
gation et des services à la 

population, c’est la nouvelle 
marque de fabrique du Ô ?
L’objectif est de donner envie de 
lire et de partager Le Ô avec l’en-
tourage grâce à des contenus variés 
qui expriment la diversité des 
Montagnes. Notre ligne éditoriale 
est simple et exigeante et consiste 
à traiter un maximum de sujets 
locaux avec une grande rigueur 
journalistique. Autour de l’actualité 
économique, politique, culturelle et 
sportive, notre rédacteur en chef 
dispose d’une carte blanche pour 
élaborer de nouvelles rubriques. 
En qualité d’éditeur, il m’arrive 
de donner mon avis mais c’est à 
l’équipe de rédaction que revient la 
responsabilité de démarquer le titre 
auprès du lectorat.

Quels sont vos défis et futurs 
développements pour faire 
grandir encore un peu plus
Le Ô ? Le média a largement 
élargi sa zone de diffusion 

et gagne du terrain 
constamment. Est-ce que 
cela va continuer ?
Au risque de me répéter, le princi-
pal dé� est d’arriver à couvrir les 
coûts d’impression et de distribu-
tion postale. Du moment que l’aide 
à la presse est refusée aux journaux 
non-adressés, joindre les deux bouts 
repose sur la �délité de nos annon-
ceurs, sur des partenariats avec les 
entreprises, sur des privés qui par-
rainent Le Ô et sur le soutien libre 
de plusieurs communes. Après La 
Brévine et Le Cerneux-Péquignot, 
nous étendre au reste des villages 
de la région des Montagnes est 
d’actualité mais cette volonté doit 
se concrétiser avec les communes.

Près de 30 000 exemplaires, 
ça pèse sérieusement. Le Ô
parvient-il à capitaliser sur 
cette force de frappe au niveau 
du soutien des annonceurs 
pour faire vivre un journal 
100% gratuit?
Près de 55 000 lecteurs potentiels, 
c’est énorme ! Pour asseoir notre 
notoriété, nous devons rester bons 
dans le choix des sujets pour que les 
citoyennes et citoyens nous lisent. 
Avec la patience, c’est la recette 
du succès pour inciter commer-
çants et entreprises à publier leurs 
annonces. S’agissant de la bonne 
formule, je l’imagine reposant sur 
un PPP (partenariat public-privé) 
qui offrirait l’avantage de mêler 
l’information des communes avec 
l’actualité. Un média jouant le 
rôle de couteau suisse, qui divertit 
tout en véhiculant des contenus 
officiels, une formule qui évite-
rait le gaspillage.

Si vous aviez un souhait à 
réaliser en 2026 ou plus tard, 
dans 5 ans par exemple, 
ce serait lequel ?
À titre personnel, de continuer de 
m’épanouir. À titre professionnel, 
de mériter le respect de mes équipes 
et pour Le Ô, de gagner le pari d’en 
faire un média lu et attendu !
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Anthony Picard et Le Ô ont la forme et le sourire ! 
De bon augure pour l’avenir du journal.
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Jeu de rôle : la politique par immersion (Photo CDU)Des jeunes au Palais fédéral (Photo LJ)

Par Cédric Dupraz et Kevin Vaucher

Case numéro 1
: le premier 
citoyen retourne en classe
Le président du Grand Conseil 
Émile Blant a récemment été reçu 
par une classe. En présence d’Ivan 
Deschenaux, directeur ad interim du 
CSLL, et Crystelle Gregorio, ensei-
gnante et initiatrice de la rencontre, 
les élèves avaient préparé une série 
de questions à l’attention du pre-
mier citoyen du canton. « Quelles 
a¢aires traite le Parlement », inter-
rogea Treicy. « Êtes-vous rému-
néré pour cette fonction », a glissé 
Ayran. « Aviez-vous de bonnes 
notes à l’école », osa aussi Loris. 
« Eh bien... Cela dépendait des 
branches », a répondu le président 
à cette dernière question avec le 
sourire. Voilà une belle réponse 
de politicien ! « L’allemand et moi 
n’étions pas des supers copains… 
Pourtant, je travaille aujourd’hui à 
Berne et je suis devenu bilingue. » 
Ahhh, voilà qui est mieux, merci 
Émile. Attentifs et intéressés, 
les élèvent ont ainsi pu mieux 

comprendre le fonctionnement 
de nos institutions et le processus 
d’élaboration d’une loi.

Case numéro 2
: balade 
dans les arcanes du pouvoir
La classe de Lionel Jeanneret a 
quant à elle eu la chance de se 
rendre au Palais fédéral de Berne. 
Les places étant limitées, l’ensei-
gnant est parvenu à en obtenir une 
pour ses élèves. Conduits par une 
guide, ces derniers ont été impres-
sionnés par le décorum de la capi-
tale fédérale, siège des institutions 
suisses depuis 1848. Arpentant les 
couloirs et les arcanes du pouvoir, 
ils ont découvert les statues magis-
trales des 3 Confédérés prêtant 
serment sur la plaine du Grütli. La 
visite s’est poursuivie à l’Assem-
blée fédérale où trônent en bonne 
place les armoiries de la Mère com-
mune des Montagnes. « Nous avons 
même pu nous asseoir et faire un 
débat dans la salle du Conseil des 
États ! Le thème : faut-il interdire 
les réseaux sociaux aux moins de 
16 ans », con�e Emre. Aucun d’eux 
n’a osé répliquer en questionnant 

sur la possibilité d’utiliser le 
smartphone en chambres… fédé-
rales. Dommage !

Case numéro 3
: les élèves 
deviennent politiciens le 
temps d’une leçon
Constituant un enjeu majeur, l’ap-
prentissage de la démocratie passe 
aussi par l’immersion. Cédric 
Dupraz a mis sur pied un jeu de 
rôle grandeur nature. Dans la salle 
historique du Conseil général du 
Locle, chaque élève se voit attribuer 
une fonction au moyen d’une carte. 
Le temps d’une leçon, l’une devient 
présidente du Conseil général, 
l’autre celui de président de la ville. 
Les questeurs comptent les voix, 
tandis que les élèves – ou plutôt les 
conseillers généraux – débattent 
de différents objets. « Nous vous 
proposons la pose de panneaux 
solaires sur tous les toits », soumet 
Maxime, président d’un jour du 
Conseil communal. Après les débats 
et les votes, l’ordre du jour se pour-
suit sur une proposition d’installer 
des canons à neige à Sommartel. 
Favoriser l’oral et l’argumentation, 

le respect des prises de parole, la 
forme des interventions – micro en 
main – constitue un objectif central 
de ce jeu de rôle à la ressemblance 
parfois blu¢ante avec le vrai exer-
cice du pouvoir.

Bilan de la partie : 
des jeunes qui filent 
sur le droit chemin
Ces di¢érentes initiatives visent à 
mieux faire comprendre le fonc-
tionnement de nos institutions et à 
les rendre plus accessibles. Il s’agit 
aussi de former les futurs citoyens 
et citoyennes de notre belle cité où 
chacun doit trouver sa place. En 
s’appropriant les rouages de nos 
institutions, par des échanges, des 
visites ou par immersion, les élèves 
découvrent qu’ils ne sont pas de 
simples spectateurs mais ils peuvent 
devenir les acteurs de la démocratie 
de demain s’ils le souhaitent. Tout 
ça sans passer par la case prison, 
conflit d’intérêt et autres polé-
miques. Y’a pas à dire, ça a du bon 
de retourner en enfance parfois…

Au cercle scolaire du Locle, 
la politique s’expérimente 

jusqu’à devenir un jeu ! 
« L’Homme est un animal social et politique », a½rmait 

Aristote. Alors qu’une commission du Grand Conseil planche 
actuellement sur le renforcement de l’enseignement de la 

démocratie, le cercle scolaire du Locle (CSLL) n’a pas attendu 
pour proposer diverses initiatives aux classes de 11e Harmos, 

dont un jeu de rôle grandeur nature. On fait le tour 
de « l’échiquier politique des jeunes » à travers 3 cases !

Émile Blant et Crystelle Gregorio (Photo CDU)
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Clarence Chollet  conseillère nationale

Investir aujourd’hui dans 
le Fonds climat, c’est créer des 
emplois locaux et refuser de 
laisser à nos enfants la facture 
salée de notre inaction.
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Du Roi lion  à Tina Turner en passant 
par Michael Jackson, laissez-vous séduire 
par l’alliance de 150 musiciens et choristes

Le Concert Band du Littoral neuchâtelois (CBLN) et l’ensemble vocal du Littoral 
neuchâtelois (EVLN) unissent leurs forces pour 3 concerts exceptionnels qui réuniront 

quelque 150 musiciennes, musiciens et choristes. Wahou, ça fait envie n’est-ce pas ? 
Alors lisez la suite, vous ne serez pas déçus !

« La singularité de notre ensemble 
est de proposer un style de concerts 
unique dans la région, réunissant un 
orchestre d’harmonie et un chœur, 
dans un répertoire des plus variés », 
étaie Cléa Frei de JAF-Produc-
tions. « De notre scène jaillira un 
programme riche en contrastes, en 
puissance, en émotions mais aussi 
en � nesse. » Portés par des artistes 
de la région et d’ailleurs, les mor-
ceaux joués prendront ainsi des 
airs aussi variés que des succès de 
Tina Turner, de Michael Jackson ou 
encore du Roi lion. 

Du haut niveau musical rendu 
accessibles à tout le monde
« N’oublions pas non plus une 
célèbre composition de John Wil-
liams et des arrangements sym-
phoniques et vocaux captivants de 
Expedition (poème symphonique 
pour orchestre d’harmonie com-
posé par Óscar Navarro), Hymn to 
the Fallen (bande-son du célèbre 
� lm Il faut sauver le soldat Ryan) 
et Joyful Joyful (Sister Act 2). » Et 
bien d’autres ! « Ce qu’on aime, c’est 
proposer un répertoire ambitieux 
avec de très bons musiciens et des 
choristes capables de populariser 

les morceaux pour les rendre 
accessibles à tout le monde. Si tout 
va bien, le public devrait aussi se 
mettre à chanter dans le temple 
du Bas au bout d’un moment », se 
réjouit déjà Cléa Frei. 

Aller à un concert, c’est 
prendre soin de sa santé 
mentale
Et non, personne n’aura d’excuses 
s’il vient à piquer du bec pendant 
le concert. Déjà un, ça ne risque 
pas au vu du programme prévu. 
Et de deux, il y en aura pour tout 
le monde en termes d’horaires : en 
soirée (samedi 14 mars, 20 h), en � n 
de journée (dimanche 15 mars, 17 h 
ainsi qu’en � n de matinée (dimanche 
15 mars, 11 h). « Nous avons ajouté 
une représentation le dimanche 
en � n de matinée pour répondre à 

la demande mais aussi pour o¢ rir 
une plage d’écoute plus adaptée 
aux spectateurs qui apprécient les 
concerts qui ont lieu en journée. » 
C’est une excellente option pour les 
familles notamment. 

Vous hésitez encore malgré 
tous ces arguments ? C’est vous qui 
voyez (et écoutez) mais sachez juste 
qu’une récente étude sur la santé 
mentale recommande de consom-
mer au moins 2 concerts par mois 
pour augmenter son bien-être 
d’au moins 20 %. 

Infos pratiques
Temple du Bas, Neuchâtel

Samedi 14 mars à 20 h 
et dimanche 15 mars à 17 h 

Une supplémentaire a été ajoutée 
le 15 mars à 11 h 

Pour aller plus loin : www.cbln.ch

CBLN
: créé en 2012 
pour amener un vent nouveau
!

Le Concert Band du Littoral neuchâ-
telois (CBLN) a été fondé en 2012 
pour amener un genre nouveau dans 
le monde des orchestres à vents, 
le tout dans le cadre du souper de 
soutien de l’école de musique de 
Colombier et environs. Suite au suc-
cès de ce concert, et à la demande 
des musiciens eux-mêmes, l’expé-
rience a d’abord été reconduite à 
raison de 2 sessions par année. 
Cinq ans plus tard, c’est toujours 
dans cette volonté d’innover et de 
faire bouger les lignes musicales 
que l’ensemble vocal du Littoral 
neuchâtelois (EVLN) a vu le jour à 
son tour. L’association faîtière JAF-
Productions (incluant également 
le Big Band du Littoral neuchâte-
lois) a été fondée en même temps. 
Depuis 2022, le CBLN et l’EVLN 
proposent un concert ensemble à 
raison d’une fois tous les 2 ans.
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« Blumi », 
l’horloge fleurie et 
toute sa modestie

Février à peine terminé que les premières ªeurs pointent déjà 
le bout de leurs pétales. L’occasion pour nous de rencontrer 

le dernier ªeuriste du Locle, Bernard Frey, dit « Blumi ». 
C’est lui qui a confectionné plus de 86 fois l’horloge ªeurie, 

emblème de notre cité horlogère !

Par Cédric Dupraz

Ouverte en 1953, l’enseigne a 
été tenue durant 6 décennies 
par Ruth Frey. Personnalité 
chaleureuse, véritable 
bibliothèque de la ville – pour 
reprendre les termes de 
Claire-Lise Droz –, Ruth était 
toujours accompagnée de son 
célèbre perroquet Coco. 

Les jeunes livreurs, leurs 
vélomoteurs et leurs hottes 
sur le dos 
Munis de leurs hottes en osier, les 
jeunes livraient, à vélomoteurs, les 
ªeurs aux 4 coins de la ville. Ces 
hottes étaient d’ailleurs réquisition-
nées lors de la fête du Saint-Nicolas. 
Aujourd’hui, c’est son �ls « Blumi » 
qui a repris le ªambeau... Lui qui est 
tombé dans le terreau lorsqu’il était 
tout petit. Dans les années soixante, 
son père Hans Jacob l’emmenait, 
après l’école, au sein des serres 

familiales de Boudry. Côté études, 
il en parle avec la légèreté d’une 
abeille : « J’en ai fait de très hautes... 
à 980 mètres ! » Plus sérieusement, 
il a suivi une formation d’horticul-
teur et de ªeuriste, tout en se per-
fectionnant en Angleterre. 

Plus de 80 variétés de plantes 
et de fleurs locales
Blumi le bien nommé tient d’ail-
leurs son surnom de cette période : 
« Des camarades me l’ont donné 
en 1977. Depuis, il ne m’a jamais 
quitté. » Il l’avoue volontiers : « La 
vente n’est pas mon fort. Je préfère 
être dans mes serres », où il cultive 
plus de 80 variétés de plantes et de 
ªeurs. Dernier horticulteur privé du 
canton, il privilégie la production 
locale : « Faire venir des ªeurs du 
Kenya, de Hollande ou de Colom-
bie est une aberration ! Nous pro-
posons des ªeurs locales. »

La Saint-Valentin, la fête des 
Mères et Noël demeurent des 
périodes fastes pour les ªeuristes. 
Durant ces célébrations, la demande 
en roses rouges explose à l’échelle 
mondiale. Pourtant, les ªeurs sont 
innombrables et variées, chacune 
porteuse d’une signi�cation. « Les 
tulipes, jonquilles ou lys des Incas 
sont quelques-uns de nos produits 
phares. » Grâce à Blumi et à son 
équipe, Le Locle sera bientôt à nou-
veau une ville en ªeurs.

Par Cédric Dupraz

Arrivé en 2015 dans un centre 
de réfugiés du plateau suisse, 
puis installé en ville du Locle, 
le jeune homme a �nalement 
été accueilli par une retraitée 
de La Chaux-de-Fonds. Après 
des cours de français à l’Ester, 
il a brillamment réussi des 
études d’opticien. L’homme aux 
traits �ns et persans travaille 
aujourd’hui dans une grande 
enseigne d’optique.

Ses parents vivent à 
110 kilomètres de Téhéran
« Depuis plusieurs jours, les 
contacts avec mes parents 
sont très difficiles en raison 

des coupures Internet », nous 
confie-t-il. Heureusement, 
grâce à une application locale, 
les sms passent. Ses parents, 
âgés de 65 et 60 ans, vivent à 
110 kilomètres de Téhéran et ils 
se portent bien aux dernières 
nouvelles. « Je suis inquiet, 
mais heureusement il n’y a pas 
de base militaire à proximité », 
tente de se rassurer Mostafa. 
Toutefois, « si la guerre dure 
trop longtemps, des pro-
blèmes d’approvisionnement 
en nourriture arriveront ». 
Ses parents en ont vu d’autres. 
Réfugiés d’Afghanistan – pays 
surnommé « le tombeau des 
empires » après les déroutes 
britanniques, soviétiques et 

américaines –, ils avaient été 
recueillis en Iran. Pourtant 
ceux-ci n’ont jamais perdu 
leur statut de réfugiés. « Leur 
situation reste précaire et ils ne 
peuvent pas quitter le pays. » 

Mostafa avait pris des 
vacances pour les retrouver, 
mais tous les vols ont été annu-
lés. « Nous suivons les nou-
velles sur les réseaux sociaux… 
Mais il y a souvent des fausses 
informations. » De guerres 
en guerres, les populations 
civiles et les familles séparées 
payent le prix fort. Mostafa 
vit désormais au rythme des 
notifications... En espérant 
chaque jour que le silence ne 
s’installe pas. 

Ce jeune Afghano-Iranien des Montagnes vit au rythme des 
notifications pour rester en contact avec ses parents restés au pays

Véritable poudrière, le Moyen-Orient s’est embrasé. Loin des enjeux géopolitiques, du pétrole, des luttes 
de pouvoir et des positionnements religieux irréconciliables, ce sont les populations civiles qui se retrouvent prises 

en étau. Âgé de 28 ans, le jeune Mostafa nous con�e ses inquiétudes et les di½cultés qu’il rencontre pour obtenir 
des nouvelles de ses parents restés en Iran. 

Pourquoi les premières fleurs de l’année 
sont-elles jaunes
?

Les températures clémentes durant la semaine de relâches 
ont permis aux primevères et autres crocus d’émerger de 
terre. Après les perce-neige, les premières fleurs de l’an-
née sont généralement jaunes. Semblable au nectar, cette 
couleur permet d’attirer les insectes dont les abeilles. Ces 
derniers sont indispensables à la pollinisation.

 Rencontre avec le dernier fleuriste du Locle 
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 Jeanmaire Immobilier SA 

Le pari de mettre de l’humain 
dans la pierre !

Souvent, les entreprises aiment vanter leur côté altruiste. Bien souvent aussi, cela s’avère être 
une façade pour faire fructi�er leurs a¢aires. Dans le cas de Jeanmaire Immobilier SA, 

c’est vraiment le cas. Ce n’est pas juste un argument de vente. On ne va donc pas chercher à vous 
en convaincre mais plutôt à vous encourager à rencontrer Sylvain Jeanmaire, à la tête de 

l’entreprise chaux-de-fonnière. Après un bref moment avec lui, vous comprendrez la sincérité de 
son engagement et l’éthique de son travail. Sa spécialité ? Le courtage et la gérance immobilière.

Par Kevin Vaucher

Sylvain Jeanmaire pourrait être 
résumé en un mot : sincérité ! Dans 
son discours et ses paroles, il ne 
triche pas. Quand on lui demande 
quel est son expérience dans l’im-
mobilier, il ne cache pas qu’il n’est 
pas le plus capé : « Je me suis pen-
ché sur ce domaine il y a 4 ans main-
tenant. Au début, je voyais surtout 
cela comme un investissement pos-
sible pour moi et ma famille. Puis, 
en creusant un peu, je me suis dit 
que je pourrais être utile à d’autres 
personnes aussi. C’est pour cette 
raison que je me suis lancé dans 
une formation auprès de l’Union 

suisse des professionnels de l’immo-
bilier (USPI). »

«
Tout le monde me disait 
de ne pas me lancer dans 
l’immobilier
»
Avant de toucher de la pierre, Syl-
vain a caressé de la tôle durant 
13 ans en tant que carrossier aux 
Grandes-Crosettes. « J’aimais ce 
que je faisais mais j’étais un peu 
frustré de ne pas pouvoir mettre 
à profit mon meilleur atout qui 
est de travailler humainement. Le 
contact me manquait terriblement. 
J’ai essayé de refouler ce besoin 
d’aider les autres et de les accom-
pagner mais c’était peine perdue. 

Quand j’ai découvert l’immobilier, 
j’ai su que c’était la voie à suivre. » 
Pourtant, ce changement n’a pas été 
immédiatement approuvé par l’en-
semble de son entourage : « Quand 
j’en parlais, tout le monde me disait 
de ne pas me lancer dans l’immo-
bilier car la concurrence y est trop 
forte. » Alors, pourquoi a-t-il osé y 
aller �nalement ?

Du sérieux, des conseils et de 
l’accompagnement constant
« Pourquoi je pense que je peux y 
arriver ? Je pourrais vous dire parce 
que je fais mieux les choses que les 
autres mais ce ne serait pas moi. 
La vraie réponse, c’est que je suis 
une personne qui travaille sérieu-
sement et que je vois énormément 
de concurrents immobiliers qui ne 
le sont pas autant que moi. Ce n’est 
pas une critique envers les autres. 
C’est juste que beaucoup de grandes 

boîtes ne peuvent pas proposer un 
suivi aussi personnalisé que moi, 
simplement parce qu’ils ont beau-
coup de clients à gérer. Moi, je veux 
et je peux vraiment être en perma-
nence aux côtés de chaque personne 
qui me fait con�ance. » Et comme 
toujours avec Jeanmaire Immobi-
lier SA, ce n’est pas du « pipÔ » ! 
Bien que le jeune patron de 33 ans 
œuvre actuellement sur un projet 
de 1,4 million avec un architecte, il 
vit chichement le temps d’étendre 
su½samment son réseau.

Accompagnement pour 
ceux qui veulent s’établir à 
l’étranger
« Je crois en ce que je fais alors 
ce n’est pas un souci pour moi d’y 
consacrer le temps nécessaire », 
pose ce père de famille qui se tient 
à disposition de celles et ceux qui 
désirent vendre un bien dans la 
région. Grâce à des connexions 
dans di¢érents pays, il s’est aussi 
spécialisé dans l’accompagnement 
des Suisses et Suissesses désirant 
s’établir à l’étranger. « Le coût de la 
vie étant de plus en plus élevé ici, 
certains visent des pays où la vie 
est moins chère. D’autres veulent 
vivre des expériences dépaysantes 
comme au Portugal par exemple. 
Tout est possible. » Humain mais 
ambitieux, Sylvain Jeanmaire envi-
sage également de mettre un pied 
dans la gérance locative dans un 
deuxième temps. Toujours avec 
cette envie d’aider les proprié-
taires : « L’immobilier est un inves-
tissement intéressant mais gérer les 
locataires peut vite devenir prenant 
(bruit, conªits de voisinage, pannes 
en tous genres…) Alors je m’en 
occupe à leur place avec plaisir. » 
Avec ce cœur qui est tout sauf « de 
pierre », les propriétaires peuvent 
dormir sur leurs 2 oreilles…
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Les + de Jeanmaire Immobilier SA
: 
Vision humaine, réactivité, personne de confiance, 

vision globale, suivi sérieux et personnalisé. 
Pour prendre contact avec l’entreprise immobilière
: 

info@jeanmaire-immobilier.ch
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Greater Middle East
« Le régime iranien est décapité. 
Une page de l’Histoire, ouverte en 
1979, vient de se tourner. » Après 
l’annonce de l’élimination de l’aya-
tollah Ali Khamenei, le guide la 
révolution, le constat du polito-
logue français Gilles Kepel paraît 
sans appel. Le régime théocratique 
au pouvoir en Iran depuis 47 ans est 
à l’agonie. Une dictature obscuran-
tiste et sanguinaire, combattue avec 
courage par des millions d’Iraniens, 
avides de liberté et pressés d’en � nir 
avec la répression e¢ royable des gar-
diens de la révolution. Enlèvement 
d’opposants, assassinats politiques, 
pendaisons publiques, exécutions 
de masse. La mort effroyable de 
trente mille manifestants, abattus 
à bout portant en pleine rue alors 
qu’ils réclamaient des conditions de 
vie plus décentes et le retour au pays 
du � ls héritier du Shah d’Iran, a pré-
cipité une opération préparée de 
longue date. Drapé dans la posture 
d’un président paci� cateur, Donald 

Trump, qui a longtemps hésité à 
intervenir, n’occulte même plus 
l’envoi de troupes au sol. Impuissant 
à mettre un terme au conª it entre 
la Russie et l’Ukraine, il n’a jamais 
caché sa volonté de transformer 
les équilibres au Moyen-Orient et 
de renverser cette dictature isla-
miste sur le point d’acquérir l’arme 
nucléaire. Une menace existentielle 
pour son allié israélien. Le momen-
tum idéal pour le président amé-
ricain soucieux de faire diversion 
sur son bilan intérieur et l’encom-
brante a¢ aire Epstein. Mais cette 
nouvelle guerre au Moyen-Orient 
n’a sans doute pas encore dévoilé 
l’ampleur de son onde de choc. Le 
douloureux souvenir de l’invasion 
en Irak et le � asco en Afghanistan 
refont surface. La crainte d’un nou-
veau choc des civilisations. L’hé-
ritage de George W. Bush et son 
rêve d’un Proche-Orient a¢ ranchi 
des guerres confessionnelles et du 
fondamentalisme religieux. Du 
Maghreb au Pakistan, un « Greater 
Middle East » paci� é, prospère et 
démocratique. En adhésion avec 
l’Occident et en rupture avec la 
haine proférée envers le Grand 
Satan américain.

Où va le monde Par Olivier Kohler

« Franchement, on ne peut qu’être 
pleinement heureux et avoir envie 
de recommencer l’année pro-
chaine », s’emballe la responsable 
Sandra Verrey. Son équipe avait 
mis le paquet pour faire du grand 
hall d’espaceVal un îlot protégé 
du reste du monde : « Nous avons 
accentué au maximum les touches 

de décoration pour que les visiteurs 
aient le sentiment d’entrer dans un 
autre monde. » Pour les petits, cet 
autre monde avait comme un goût 
de paradis : un bateau pirates gon-
flable, un « Duck World » rebon-
dissant, un Puissance 4 grandeur 
nature, des jeux en bois, du grimage 
et des « parcours » au sol leur étaient 

spécialement dédiés dans la salle 
de gym du complexe. « Les parents 
pouvaient ainsi facilement laisser 
quelques instants leurs enfants pour 
aller pro� ter du salon ou assister 
à une conférence. » Du côté des 
exposants rencontrés, certains 
a½  rmaient avoir eu plus de monde 
le samedi pendant que d’autres ont 

eu plus de passage à leur stand le 
dimanche. « L’un dans l’autre, je 
pense que chacun y a donc trouvé 
son compte », conclut avec un sou-
rire communicateur Sandra Verrey. 
Et si la recette du succès était jus-
tement ce sourire toujours au beau 
� xe chez les organisateurs ? kva

Le salon des Fées : 
recette 

(d’un succès)
Le salon des Fées fait recette ! Comme nous vous 

l’annoncions dans nos pages découvertes, le salon des Fées 
a eu lieu le week-end dernier à Couvet. Sur 2 jours, le grand 
rendez-vous cantonal du bien-être a attiré 1200 personnes. 

Pas loin du record de 2024 (plus de 1300 visiteurs). 
De quoi largement satisfaire le comité d’organisation en ce 

week-end du 1er mars particulièrement concurrentiel 
en termes d’événements.

À louer appartement de 4,5 pièces de 100 m2. 
Calme, proche hôpital, commerces, etc. 
CHF 1'590.- CC. Comme neuf. Jardin. Vue. 
Cuis. équipée. Tél. +41 78 744 97 15
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Small Talk : 
Une pièce peu banale réalisée 

avec des banalités

Par Lieven Humbert

Vous voyez le small talk ? Ces bana-
lités que l’on se raconte sur la météo 
à la machine à café, à l’arrêt de bus… 
Ici, Carole Fréchette interrogeait, 
il y 12 ans déjà, notre rapport à ce 
small talk. La dramaturge québé-
coise nous raconte à travers cette 
pièce la vie de Justine, une �lle qui 
peine à communiquer et souhaite 
y remédier. Elle va alors se bala-
der sur Internet à la recherche de 
conseils pour trouver comment 
briser la glace dans un monde où 
les interactions sont entachées par 
les téléphones portables. Justine a 
cette particularité de ne pas être 
une héroïne, ni une anti-héroïne. 
Ce personnage est vulnérable 
mais l’assume pleinement et com-
mence une quête de contact véri-
table et d’échange. 

Au fait, comment apprend-on 
à communiquer
?
Bernt Frenkel, le cometteur en 
scène avec Serena Vuille, com-
mente : « La pièce est une sorte 
de laboratoire de communication. 
Le père de Justine s’emmure dans 
le silence alors que sa mère est 

aphasique et son frère est présen-
tateur télé. Il y a plein de manières 
de communiquer qui sont présen-
tées sur scène. Ce qui est intéressant 
avec la communication, c’est qu’il 
n’y a jamais vraiment un moment 
où on apprend frontalement com-
ment faire. On estime toujours que 
c’est déjà acquis. » Le choix de cette 
pièce est d’autant plus important 
que les ados qui parcourent le lycée 
se trouvent dans une phase de leur 
vie où leur rapport aux autres est 
crucial : comment communiquer 
avec les autres ? Est-ce que les télé-
phones y changent quelque chose ? 
Ces questions sont importantes.

Le secret du metteur en 
scène
? Travailler à l’envers
!
Ce cours de théâtre facultatif est mis 
en place chaque année et se conclut 
sur un spectacle qui marque l’abou-
tissement du travail des élèves. Il 
n’y a pas de castings, joueront ceux 
qui le souhaitent. Bernt Frenkel 
nous éclaire : « On apprend la pose 
de voix, la gestion du corps et on 
initie les élèves au jeu théâtral. On 
alterne entre les classiques, Molière, 
Shakespeare… et les découvertes 

d’œuvres moins connues, comme 
cette année ! » Du côté des jeunes, 
il y a des baptêmes de scène et un 
grand appétit pour tenter cette 
expérience et la vivre avec inten-
sité. « Tout l’enjeu est de canaliser 
leur enthousiasme pour donner une 
lecture qui soit cohérente pour le 
public… plutôt que d’avoir plein de 

monologues. » Le secret du met-
teur en scène ? Travailler un peu 
à l’envers ! « La troupe se forme et 
apprend à se connaître avant que la 
pièce ne soit choisie pour de bon. »

Places à réserver 
au 032 886 38 50

Les expositions du lycée Blaise-Cendrars

Le lycée Blaise-Cendrars ne vibre pas seulement pour le théâtre. 
La scène envahit l’ensemble des murs à travers différentes expo-
sitions à voir tout au long de l’année. Du 9 mars au 9 mai (avec un 
vernissage le vendredi 13 mars à 17h15), ce sont des photogra-
phies géantes de Vingt mille sables sous la loupe! qui montreront 
le monde aquatique sous toutes ses formes. Sur un sujet complè-
tement différent, c’est Racisme & antisémitisme en images qui sera 
verni le jeudi 26 mars (17h) et qui y restera jusqu’au 8 mai. Parallèle-
ment, le mardi 31 mars (17h15) seront présentés les 4 projets archi-
tecturaux pour la rénovation du Lycée. Enfin, l’exposition de pho-
tos Speak Truth to Power nous montrera les notions de pouvoir et 
de droits humains sous différents angles. Exposition du 1er mai au 
1er juillet et vernissage le mardi 19 mai (17h15).

En 2015, Le Théâtre ambulant Chopalovitch de Lioubomir Simovitch

Du jeudi 26 au dimanche 29 mars, 
la troupe de théâtre du lycée Blaise-Cendrars 

est de retour pour son spectacle annuel 
dans la fameuse aula du lycée. C’est avec 

Small Talk de Carole Fréchette qu’elle fait 
son retour cette année. 

En 2016, Le Tartuffe ou l’Imposteur de Molière

En 2024, Par-dessus bord de Michel Vinaver
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Débarras. Garde-meubles.
079 213 47 27 | 078 920 26 10

www. scamer.ch

 +41 (0)78 737 55 45
www.scproconseils.ch
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Vernissage des expo-
sitions temporaires
L’artiste américaine Marcia Hafif s’ins-
talle à Rome dans les années 1960, 
elle y est marquée par les rues, les 
églises, la publicité et les panneaux 
de signalisation. Ces éléments lui font 
développer un vocabulaire pictural et 
une palette de couleurs vibrantes. Ses 
tableaux sont le fruit d’une réflexion 
intellectuelle. L’artiste utilise la pein-
ture pour expliquer… la peinture.

Sam. 7 mars (20h) & mar. 3 mars (18h)
Musée des Beaux-Arts de La Chaux-de-Fonds
Infos : www.mbac.ch

La Maison des femmes 
À la Maison des femmes, une équipe 
se bat pour accompagner la recons-
truction des femmes victimes de 
violences. Entre soin, écoute et soli-
darité, Diane, Manon, Inès, Awa et 
leurs collègues accueillent, sou-
tiennent et redonnent confiance. 
Écrit et réalisé par Mélisa Godet. 
Avec Juliette Armanet, Pierre 
Deladonchamps, Jean-Charles 
Clichet & Laurent Stocker. 

Dim. 8 mars (14h)
Ciné Casino Le Locle
Infos : www.lelocle.ch

Ben Herbert Larue
Dix ans d’existence, ça se fête ! 
Le chanteur-poète fête sa décen-
nie avec son trio lors d’une tour-
née unique, éphémère, inédite, 
rare… Bref, il n’y aura pas ça 2 fois. 
En digne héritier de Brel, il joue 
avec l’éloquence et sa voix puis-
sante pour faire vibrer toutes les 
cordes sensibles en revisitant 
sa discographie.

Jeu. 12 mars (20h30)
Moultipass
Infos : www.moultipass.ch

Croire, qu’est-ce que 
ça change?
La théologienne protestante Marion 
Muller-Colard interroge le fait de 
croire sans garanties, de croire par 
élan vital… En s’appuyant sur des 
philosophes des sciences d’une 
part et en observant l’émergence 
de nouvelles croyances d'autre part, 
elle cherche à conceptualiser ce qui 
nous met en chemin, ce qui nous 
porte quand tout vacille.

Jeu. 12 mars (20h15)
Club 44
Infos : www.club-44.ch

Beaux-arts Cinéma Concert Conférence

La Chaux-de-Fonds

06.03.26 Smala & studio, www.chaux-de-

fonds.ch | 17h30

06.03.26 Mon dernier muesli avant la fin du

monde | ABC | 20h

06.03.26 Radiøwash (CH) | Salle Ton sur Ton |

20h30

06.03.26 Wall down live | Entourloop Bar | 21h

07.03.26 Vernissage des expos temporaires |

MBA | 17h

07.03.26 Kickbill live | Entourloop Bar | 22h

08.03.26 Visite guidée de l’expo

« Fastnacht » | Quartier Général | 14h

09.03.26 Cafés-rencontres à la résidence Le

Corbusier | Le Corbusier 15 | 10h

10.03.26 Viens manger chez moi ! Avec Yves

Marmier, designer | MBA | 12h15

10.03.26 Musique au temps des lumières

(1750–1800), UniNE, u3a | Aula CPNE | 14h15

Éditeur : StarMedia SA 
Tirage: 28685 ex.
Directeur : Anthony Picard

Rédacteur en chef : Kevin Vaucher
Chef de vente : Stéphane Vouilloz
Mise en pages : Sandra Meyer

Correction : Aline Steiner
Impression : CIR, 1870 Monthey
Distribution : Le vendredi par La Poste

10.03.26 Smala & studio, www.chaux-de-

fonds.ch | 15h30

10.03.26 Les mardis jazz #32 | Villa Numa |

20h30

11.03.26 Des bébés à la biblio ! | Bibliotèque

des jeunes, Ronde 9 | 9h

11.03.26 Animation mobile, infos :

Instagram : @asc_cdf | 14h

11.03.26 Mercredivertissements, www.

chaux-de-fonds.ch | 14h

11.03.26 Cyberthé, infos : 032 967 64 90 | 14h

11.03.26 Le lac aux oiseaux – conférence

photo | Muzoo | 20h

12.03.26 Smala | Collège des Forges | 15h30

12.03.26 Apéro radio – DJ Watergang | Le

Vostok | 17h30

12.03.26 #Croire, qu’est-ce que ça change ?

Marion Muller-Colard | Club 44 | 20h15

06 au 08.03.26 La Revue neuchâteloise |

Église Notre-Dame de la Paix | 20h

06 et 07.03.26 George de Molière | L’Heure

bleue | 19h15, 18h15

06 au 08.03.26 2300 Food truck festival |

Anciens abattoirs

06 et 10.03.26 Bega Kwa Bega – Épaule

contre épaule, Par la Cie Astragalo | Place du

Communet | 18h

10 au 15.03.26 La nuit juste avant les forêts |

TPR | 19h15, 18h15

→ 29.03.26 La Chorale Rocking Chair TV

Show | Théâtre des Abeilles | 20h, 17h

→ 15.05.26 Agnès Levallois : Le Moyen-Orient

est-il destiné à une guerre sans fin ? | Club 44

→ 03.10.26 Marionnettes en vedette |

Bibliothèque de la ville

Le Locle

06.03.26 Ariane Ascaride touchée par les

fées-ultima verba | Casino | 20h30

07.03.26 Repas de soutien FC Le Locle |

Maison de Paroisse | 18h30

08.03.26 Concert mandoline et orgue |

Temple du Locle | 17h

08.03.26 Vide dressing | Salle Caecilia,

Les Brenets | 9h

10.03.26 Que la partie commence ! |

Bibliothèque des jeunes | 10h

10.03.26 Conférence : Lumières sur la vallée,

les Aînés Locle Brenets | Le Casino | 14h30

11.03.26 La Lanterne magique | Casino | 13h45

12.03.26 Heurs et malheurs des revêtements

décoratifs en horlogerie | MHL | 19h

07 et 08.03.26 Tournoi kids VBC | Halle du

Communal | 9h

→ 22.03.26 L’Exploratoire, chaque dimanche |

Ancienne Poste | 14h

→ 25.04.26 Spectacle Comoedia, www.

comoedia-lelocle.ch | Combe-Girard 1

→ 28.03.26 Un très joyeux anniversaire |

Cercle de l’Union | 20h

→ 29.03.26 Open Sunday Le Locle | Salle de

sports des Jeanneret

→ 01.04.26 Cours de poterie enfants, Les

Argiliers | Temple 20 | 14h

→ 04.04.26 Midnight Le Locle | Salle de

sports des Jeanneret

→ 20.04.26 Cours de poterie adulte, Les

Argiliers | Temple 20 | 19h

→ 31.05.26 31e édition Semaine d’actions

contre le racisme, www.lelocle.ch

→ 21.06.26 Le LumiNoir | Ancienne Poste

→ 22.11.26 Expo : Le voyage de Pierre

Jaquet-Droz en Espagne | Moulins Souterrains

→ 23.11.26 Passage Bibliobus | Place du

village des Brenets | 9h30–11h30

Papier : 100% recyclé
CH71 8080 8009 6180 2499 9
Banque Raiffeisen
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Clinic 
Orgasm Society

Molière se met dans tous ses états

Lieven Humbert

Vendredi 6 mars (19h15) & 
samedi 7 mars (18h15), 
Molière sera dans tous ses 
états à l’Heure bleue
! Les 
Belges de la déjantée Clinic 
Orgasm Society y proposent 
une relecture créative et sans 
tabou d’un classique du XVIIe.

George Dandin ou le mari confondu
est à l’origine une satire sociale 
dans laquelle George est un paysan 
devenu riche… mais resté paysan 
dans l’âme. Alors qu’il accumule 
son capital, il épouse une jeune 
femme de la noblesse, ou plutôt il 
arrange un mariage avec ses parents 
comme le voulaient les coutumes de 
l’époque. En bref, il tente de de s’éle-
ver au-dessus de sa condition et… 
il �nit broyé par le système. C’est 
une comédie-ballet qui enchaîne les 
quiproquos et les retournements de 
situation avec de grands moments 
chantés et dansés ! 

Molière en version rock stars 
et barbares
La descente aux enfers du person-
nage principal suit son cours alors 
qu’en parallèle c’est l’amour sincère 
entre les bergers et bergères, ceux 
que quitte George, qui se contentent 
de leur classe inférieure (selon les 
normes de l’époque). Cela saute 
aux yeux, l’œuvre de Molière a 
beau souÈer sa 358e bougie cette 
été, le sujet reste intemporel. Com-
ment est-ce que la Cinic Orgasm 
Society va bien pouvoir adapter le 
sujet ? Avec l’ajout de moutons, de 
rock stars et de barbares voyons ! 
Une relecture audacieuse et évide-
ment contemporaine.

Dans une mise en scène de Ludo-
vic Barth et Mathylde Demarez, 
la Clinic Orgasm Society est en 
tournée Suisse – Belgique – France 
depuis début mars et joue ce spec-
tacle depuis 2022. Il est encore 
temps d’aller voir ce qui a fait rire 
bien des salles prestigieuses, avant 
que la troupe ne s’attaque à la suite.

Infos complémentaires & réservations
: 
www.tpr.ch
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Le SHCC valide sa place 
en play-off et attend 

le leader samedi !
Les Abeilles du Parc des Sports bourdonnent à nouveau 
dans leur ruche de la Charrière. Après un break hivernal, 
l’équipe composée de vieux briscards et de jeunes joueurs 

reprenait ses quartiers le week-end dernier avec deux 
rencontres au programme. Confrontés aux joueurs de 

Bonstetten (ZH), Gregory Ferrington et ses coéquipiers 
se sont imposés le samedi avant d’être mangés tout crus 

par les Lions de Sierre le 1er mars.

Anthony Picard

Pour ceux qui l’ignorent : le street 
s’apparente au hockey sur glace 
sans les lames. Pas besoin de savoir 
patiner, l’important c’est d’être 
rapide dans sa tête, avec ses mains 
et ses jambes. Ajoutez à cela l’esprit 
d’équipe et une excellente coor-
dination et vous êtes prêts pour 
la compétition. En LNA, les 2 
équipes s’a¢rontent sur un terrain 
« plastique » proche des dimensions 
d’une patinoire de NHL. Ce qui dif-
fère du hockey c’est une règle plus 
souple du hors-jeu qui rend le jeu 
plus nerveux. Avec l’aide de spec-
tateurs habitués, celles et ceux qui 
viennent pour la première fois com-
prennent très vite.

Situation après 16 des 
18 matches de championnat
Militant en LNA, les joueurs du 
SHCC se confrontent principale-
ment aux clubs suisses allemands. 
Parmi les 10 équipes inscrites, seule 
Sierre – actuelle 2e au classement – 

est romande. À l’issue du week-end, 
les positions ont été respectées. 
Victorieux 6 à 3 le samedi contre 
le dernier Bonstetten (validant du 
même coup sa quali�cation pour 
les play-o¢), le SHCC a perdu le 
lendemain face aux Lions de Sierre 
(2-8), club qui possède la meilleure 
attaque du championnat. 

Nouvelle surface, nouvelles 
balles
Depuis octobre, les joueurs béné-
�cient d’une nouvelle surface syn-
thétique qu’il a fallu apprendre à 
apprivoiser. Nouveau revêtement 
et nouvelles balles à faible rebon-
dissement, des éléments techniques 
qui font gagner en précision et en 
rapidité, con�e le toujours jeune 
« Greg » Ferrington, membre fonda-
teur et attaquant du SHCC. Un club 
qui souÈe ses 25 bougies en 2026 et 
qui débutera les séries �nales après 
le dernier week-end de champion-
nat qui a lieu ces 6 et 7 mars (14 h, 
contre Oberwil, à la Charrière).

Résultats du week-end:
SHCC- Bonstetten 6
:3 (buts de Cocimano 3x, Di Loreto, 

Hauser et Rodrigues)
SHCC-Sierre 2:8 (buts de Mballa 2x)
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RUE DU COLLÈGE 79, LA CHAUX-DE-FONDS

GRAND PARKING GRATUIT

07H - 13H / 16H - 19H

Vous êtes les bienvenu·es 4 fois par semaine 
(lundi de 15h à 18h, mardi de 8h30 à 11h30, 

jeudi de 8h30 à 11h30 et de 14h à 17h) 
au 24 rue de la Serre à La Chaux-de-Fonds 

sans inscription.  T. 032 914 52 60
www.association-la-trottinette.ch

fête ses 30 ans !
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Par Kevin Vaucher

Samedi soir, les Mélèzes retiennent 
leur souffle devant un public plus 
nombreux qu’à l’accoutumée pour une 
rencontre de Star Chaux-de-Fonds. 
Preuve de l’euphorie qui règne actuel-
lement autour de l’équipe de Michael 
Neininger. Les locaux et Moutier 
sont au coude à coude (2-2) après 
l’égalisation prévôtoise tombée à 3 
minutes de la � n du match. La décep-
tion ne doit pas atteindre le mental 
des Stelliens. Pendant que la surfa-
ceuse refait la glace, on a une pensée 
pour le joueur Théo Rais, évacué en 
ambulance en cours de partie. Les 

nouvelles sont � nalement bonnes ou 
plutôt pas trop mauvaises : un œdème 
au niveau des poumons qui le privera 
malheureusement de � nale romande 
(3 semaines de repos).

Le dénouement et l’émotion de 
Michael Neininger
Les joueurs reviennent sur la glace. 
Engagement et action de Moutier. 
Star récupère le puck. Johann Duplan 
accélère et crée un 2 contre 1 avec 
Loïc Pécaut à qui il envoie le puck. 
Tir immédiat et….. goalllllll ! Tous 
les joueurs foncent sur la glace et se 
sautent les uns sur les autres, comme 
le veut la « coutume des gagnants ». 

Sur le banc, Michael Neininger vit 
un moment très particulier : « C’était 
un beau moment à vivre, comme une 
libération en moi. » L’ancien capi-
taine du HCC, aujourd’hui coach des 
« Rouge et Blanc », n’avait jamais 
réussi à sortir vainqueur d’une � nale. 
Une anomalie au regard de sa riche 
et fructueuse carrière. Celle-ci a été 
balayée grâce à ce but en prolon-
gation. Après avoir congratulé les 
autres membres du staff, Michael 
Neininger s’est mis en retrait, der-
rière le banc de son équipe. Seul, 
dans l’ombre, il a savourer quelques 
instants ce moment, visiblement très 
touchés et marqué par l’émotion. Il a 

ensuite laissé place à la joie en allant 
rejoindre ses joueurs pour « fêter ça ».

Neuf matches en 21 jours – 
un rythme infernal
« J’étais surtout très heureux pour 
mes gars qui ont vraiment tout 
donné pour aller chercher cette vic-
toire malgré la fatigue accumulée. » 
Depuis le 8 février, date du début de 
leur demi-� nale contre Yverdon, les 
Stelliens ont disputé 9 matches en 
21 jours. Un rythme fou pour des 
joueurs qui travaillent majoritai-
rement à 100 % à côté du hockey. 
D’ailleurs, l’enchaînement des e¢ orts 
intenses et des contacts, toujours plus 

 Hockey 

Les « stars » de
Michael Neininger
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CORTAILLOD
Salle Cort’Agora

Organisation : FC Cortaillod, section juniors /

Dimanche
15 mars 2026 dès 15h (ouverture des portes à 12h30)

LOTOLOTO
Controle Lototronic  /  30 tours et 1 royale

Quine CHF 40.-      Double CHF 80.-      Carton CHF 120.-
Tous les prix en espèce

1 carte 10.- / 1 planche 50.- / 2 planches 70.- / 3 planches 80.-

www.lotoagenda.ch
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sont « CHAMPIONS » !
rugueux en play-o¢ , a déjà laissé pas 
mal de traces : « J’ai perdu plusieurs 
joueurs sur blessures au fur et à 
mesure de notre avancée en play-o¢ . 
Dimanche, j’en ai encore perdu en 
cours de match et mon e¢ ectif s’est 
donc passablement réduit. J’étais 
d’autant plus heureux que l’on marque 
rapidement durant la prolongation », 
analyse l’ancien emblématique 
numéro 7 du HCC.

De l’impact et des individualités 
fortes 
Dans cette � nale de groupe contre 
Moutier, c’est la solidarité collective 
qui a fait mouche. C’est aussi le jeu 

d’impact de Star qui a pesé dans la 
balance. Aussi, l’équipe chaux-de-
fonnière a pu compter sur quelques 
individualités décisives. Elles ont 
été incarnées par différents élé-
ments au � l des rencontres : Robin 
Fuchs, Loïc Pécaut, Vivian Pelletier, 
Leo Stengel, David Bozzo, Johann 
Duplan ou encore Esteban Willemin. 
C’est justement ce dernier qui s’est 
transformé en « homme en forme 
du moment » pour donner le coup 
de grâce aux Prévôtois. Après avoir 
manqué un penalty lors de l’acte 2 
(défaite 2-5), il a marqué 2 fois le 
match suivant (victoire 0-3) et encore 
2 fois dimanche dernier. 

Ce n’est pas fi ni, place à la fi nale 
romande
! 
Au bout du chrono et des émotions, 
Star a donc remporté logiquement 
cette � nale de groupe 3 à 1. Et si cette 
belle � n n’était en réalité que le début 
d’une épopée encore plus belle et plus 
grande ? En e¢ et, les Stelliens dispute-
ront la � nale romande contre Bulle à 
partir de ce vendredi 6 mars (20 h 30, 
à l’extérieur). Cette série au meilleur 
des 3 matches se poursuivra dimanche 
8 mars avec l’unique partie qui aura lieu 
aux Mélèzes, sur le coup des 15 h 30. 
À ne pas manquer ! Si les deux forma-
tions ont besoin d’une 3e confronta-
tion pour se départager, elle aura lieu 

le mecredi 11 mars à Bulle (20 h 30). 
« Je ne connais pas bien cette équipe 
qui joue dans l’autre groupe romand 
de 2e ligue mais j’ai quand même pris 
soin de me renseigner pour avoir une 
meilleure idée de ce qui nous attend », 
lâche Michael Neininger. C’est notam-
ment grâce à son ancien coéquipier du 
HCC Michaël Bochatay – qui a joué 
plusieurs fois contre Bulle avec Vil-
lars jusqu’à la saison dernière – qu’il 
a eu de précieuses informations. Une 
chose est (presque) sûre : même si Star 
venait à devenir champion romand 
et à décrocher une promotion sur la 
glace, le club la refuserait, préférant 
continuer « à construire » en 2e ligue.
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La météo des sapins

16 LES DERNIÈRES NOUVELLES

 Chasse au trésor du Ô 

C’est l’heure du sprint 
fi nal 

jusqu’au trésor !

Énigme numéro 5 
(il faut trouver un chiff re en lien avec un endroit)

Pour arriver jusqu’à moi, il faut sans cesse marcher sur un fi l… 
barbelé de préférence. Pas toujours bien entouré, j’ai basculé sous 
diverses dominations et été maintes fois attaqué, y compris par des 
Suédois énervés. Finalement, ma patrie a été fi xée et mes fron-
tières délimitées. J’ai été défi nitivement marqué du sceau de « la 
croix » en 1819. Trouve combien d’habitants j’hébergeais sur mon 
sol au 31 décembre 2024 et garde uniquement le dernier chiff re 
pour me trouver…

Par Kevin Vaucher

La grande chasse au trésor du Ô a 
été lancée le 30 janvier dernier et 
elle s’apprête à se terminer cette 
semaine, en 2 temps. La 5e énigme 
présentée dans ce numéro vous 
conduira jusqu’au 5e et dernier 
chi¢ re du code secret. Il est désor-
mais temps de nous envoyer le code 
à 5 chi¢ res que vous avez trouvé au 
� l de ces 5 étapes jusqu’au trésor. 
Voici ce qu’il vous reste à faire :

1.  Envoyer le code à 5 chiffres 
à redacteur@le-o.ch jusqu’au 
vendredi 6 mars, à 18 h ! Trans-
mettez-nous dans le même mail 
votre nom, prénom, adresse 
ainsi qu’un numéro de téléphone 
où vous joindre rapidement.

2.   Attendre que le ou la gagnante 
soit désigné·e parmi les bonnes 
réponses grâce à un tirage au 
sort. Ce dernier « survivant » sera 

contacté par Le Ô a� n d’organiser 
le grand � nal qui va le conduire 
jusqu’au trésor et au dernier face 
à face avec le cadenas du co¢ re. 
Celui-ci aura lieu le 7 mars 2026, 
en début d’après-midi. Il est capi-
tal que vous soyez disponible à 
cette date pour prendre part à 
la partie � nale de notre chasse 
qui vous donnera accès au tré-
sor. En envoyant votre code par 
mail, vous acceptez également 
que des photos et des vidéos de 
vous soient publiées sur les dif-
férents vecteurs de notre média 
( journal, site, réseaux…)

Un grand merci à tous les 
chasseurs et chasseuses de 
trésor du Haut
Vos nombreux retours enthou-
siastes, souvent teintés de remercie-
ments et de jubilation, montrent à 
quel point vous avez adhéré à notre 
concept de jeu d’aventure à travers 
les Montagnes neuchâteloises. 

Hélas, comme dans un célèbre jeu 
télé, la règle veut qu’il n’en reste 
qu’un « à la � n » ! Mais soyez sûrs 
que Le Ô a été sensible à la parti-
cipation de chacun·e d’entre vous. 
Un énorme merci ! Et ne soyez pas 
trop triste de ne pas avoir pu vous 

confronter au code du coffre au 
trésor cette année. Ne dit-on pas 
que les Montagnes neuchâteloises 
regorgent de trésors méconnus ? 
Alors gardez un œil ouvert et l’autre 
sur Le Ô, on ne sait jamais ce qui 
peut arriver demain…
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